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1997: UNE ANNEE MARQUEE
PAR LES SOUVENIRS...
• 40 ANS DEPUIS ROME 1957

Rome, 25 août 1957: 32.000 jeunes travailleurs
et travailleuses de 84 pays différents se rassem-
blent à la Place St Pierre lors d'un Rassemblement
organisé à l'occasion de l'Assemblée Mondiale de
la JOCI et de l'ouverture du Premier Conseil
International. Près de cinquante ans après la créa-
tion des premiers groupes de jeunes travailleurs,
la Jeunesse Ouvrière Chrétienne Internationale a
atteint sa pleine maturité!

Posters pour le lancement de l'Assemblée Mondiale a la Centrale
Jociste de Bruxelles

•*30 ANS APRES CARDIJN

Leuven, 24 juillet 1967: Joseph Cardijn s'éteint à
quatre-vingt quatre "printemps". Sa vie, consa-

crée tout entière aux jeunes travailleurs du
monde, a atteint sa plénitude.
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Tombe de Cardijn à Laeken

UNE ANNEE PARSEMEE
D'ANNIVERSAIRES

1997 est donc une année marquée par des anni-
versaires. Profitons de cette occasion pour réflé-
chir sur un mouvement, la JOCI, et sur des
femmes et des hommes comme Joseph Cardijn,
dont l'influence a éveillé l'esprit et changé la vie
de tant de jeunes travailleurs du vingtième siècle.



L'ESPRIT DE ROME ET DE CARDIJN

"Solidarité dans la culture, solidarité dans le lan-
gage. Il y avait un incroyable esprit d'unité à
Rome en 1957. Pour être honnête, c'était cela ma
vision du paradis. J'ai travaillé avec Cardijn de
1955 à 1962. Comment pourra-t-on jamais espé-
rer faire le tour d'un homme de foi tel que
Cardijn? Il a été un gr
nombre incalculable
de jeunes travail-
leurs. Et pourtant, il
attend toujours d'être
découvert par son
église bien-aimée. Les
méthodes et straté-
gies de Cardijn atten-
dent encore d'être
comprises et appli-
quées."

Romeo Maione
(JOC du Canada),

Président 1957-1961.

and missionnaire pour un
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Maria Meersman (VKAJ flamande),Vice-Présidente 1957-1961.

LA JOCI, UN NOUVEAU DEPART POUR
LE 21EME SIECLE

La JOC a transformé la vie de millions de jeunes
travailleurs de par le monde et a changé d'innom-
brables situations d'injustice. C'est pourquoi nous
aimerions remercier tous les militants et respon-
sables de la JOCI qui ont construit le mouvement
avant nous. Mais le travail de la JOCI est loin d'être
terminé. Tout en se raccrochant aux rêves des pre-
miers jocistes, la JOC doit également se réinventer
pour une nouvelle génération de jeunes tra-
vailleurs. Comme le dirait Cardijn, elle doit "sans
cesse recommencer".

¤ ó1

- e 4

Secrétariat International 1997: de gauche à droite: Pierre Perrard,
Collaborateur, Helio Alves, Président, Ador Olavere, Secrétaire Général,
Joe Magri,Trésorier.

PLUS QU'UNE SOMME
DE MOUVEMENTS NATIONAUX
UN MOUVEMENT INTERNATIONAL

"Dès le début, la JOC est conçue comme une
réponse aux problèmes de la jeunesse travailleuse
du monde entier. Il ne s'agit pas d'une somme de
plusieurs mouvements nationaux mais d'un mou-
vement mondial cherchant une réponse à des
problèmes à dimension mondiale. Et comme l'a
déclaré Cardijn à Rome, "Ce ne sont pas les
majuscules qui forment les mots mais les minus-
cules! En avant!" Trente ans après sa mort, nous
répétons merci Cardijn. Et nous luttons pour res-
ter fidèles à notre engagement."



L'AS SEMBLEE MONDIALE
DE LA JOCI, ROME 1957
La Grande Assemblée Mondiale de la JOCI qui a lieu du 24 août au 4 septembre 1957 est, comme
l'a expliqué Cardijn dans le Bulletin International JOCI, "l'aboutissement de tant d'années d'ef-
forts pour unir et sauver les jeunes travailleurs du monde."

Rome 57 aspire aussi à être "le point de départ d'une nouvelle offensive internationale visant à rassem-
bler les centaines de millions de jeunes travailleurs qui veulent bâtir ensemble un monde de justice, de
respect et de dignité, d'entraide et de solidarité, de vraie paix et de progrès pour la masse des plus pau-
vres et des plus humbles de la terre." C'est ce rêve qui unira les responsables jocistes au cours des trois
années de préparation intense de l'Assemblée.

LES EVENEMENTS

Rome 57 comprend toute une série d'événe-
ments, notamment:
• Un festival mondial du folklore avec la partici-

pation de jeunes travailleurs de tous les conti-
nents

• Une veillée de prière et marche aux flambeaux
à travers les rues de Rome

• Un rassemblement Place Saint-Pierre avec le
Pape Pie XII le 25 août

• Des congrès continentaux pour l'Afrique, l'Asie
et l'Amérique Latine, suivis du Premier Con-
seil International auquel participent plus de
400 délégués qui se réunissent pour faire le
point sur le mouvement et adopter les Statuts
ainsi que le Manifeste de la JOCI.
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UNE EXPERIENCE
DE SOLIDARITE

La "Solidarité" est sans nul doute le mot d'ordre
de l'Assemblée Mondiale. Les participants, qu'ils
viennent de Manille, de Mexico ou de Melbourne,
paient tous les mêmes frais de voyage. Bien que
29.000 d'entre eux proviennent d'Europe, 3.000
jeunes travailleurs n'en viennent pas moins
d'autres continents. Rome 57 établit le principe
de la solidarité internationale au sein de la JOCI.

UN DEFI

Encore aujourd'hui, l'ampleur de l'Assemblée
Mondiale nous semble invraisemblable! Mais il a
fallu lutter pour y arriver! Même à l'intérieur de
la JOC, "la plupart d'entre nous étions contre le
rassemblement," raconte Romeo Maione. "Cela
allait coûter trop cher. Mais Cardijn a insisté...".

Rome 57 est aussi un défi lancé à l'Eglise, laquel-
le n'est pas préparée à la participation enthousias-
te de tant de jeunes travailleurs. "On nous avait dit
non à un rassemblement au mois d'août sous pré-
texte que le Pape serait en vacances! Nous avons
insisté et il est venu. Chaque jeune travailleur vou-
lait recevoir la communion. Impossible, nous a dit
la Curie. Là encore nous avons insisté. Et pour la
première fois, 32.000 personnes ont reçu la com-
munion."

En relevant tous ces défis, des plus petits aux plus
grands, Rome 57 contribue à changer l'Eglise et le
monde.

---
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JOSEPH CARDIJN 1882 - 1967:

Rome 57, comme d'ailleurs toute l'histoire de la JOCI, est inextricablement liée à la vie de Joseph
Cardijn, prêtre fondateur de la JOC.

LE JEUNE CARDIJN
Si, comme on le dit souvent, l'enfance pose les
jalons de la destinée de l'homme, alors la vie du
jeune Joseph Cardijn jette sans nul doute une lumiè-
re sur sa mission. Né en 1882 à Halle, une ville fla-
mande située près de Bruxelles, Joseph Cardijn
grandit dans le "nouveau pays industrialisé" en
plein essor qu'est la Belgique du 19ème siècle. A
l'époque, et c'est encore le cas aujourd'hui, les tra-
vailleurs paient cher le prix du passage à une socié-
té industrielle moderne: conditions de travail dan-
gereuses, longs horaires de travail, bas salaires.

L'impact terrible de ces conditions sur les jeunes
travailleurs qui sont en fait ses anciens camarades de
classe va profondément choquer le jeune Joseph
Cardijn, alors âgé de 15 ans, lorsqu'il rentre chez lui
en vacances après sa première année d'études au
petit séminaire. L'Eglise ne veut pas dire grand
chose pour la majorité des jeunes travailleurs. Ils ne
veulent pas être "sauvés", encore moins par des
"curés" alliés aux classes dirigeantes, comme tant
semblent l'être.

Peut-être est-ce en raison de cette amère expérience
de rejet de l'Eglise par les travailleurs que Cardijn
arrive à découvrir le sens de sa vocation sacerdota-
le. Quelques années plus tard, en 1903, le décès de
son père dû à une maladie professionnelle contri-
bue à cristalliser cette compréhension, Cardijn
jurant de consacrer sa vie entière à la cause des
jeunes travailleurs.

Dates importantes dans la vie du jeune Cardijn

• Né le 12 novembre 1882
• Ordonné prêtre le 22 septembre 1906
• Etudes de sociologie à Louvain en 1906-1907
• Voyages d'étude en France, Allemagne, Angleterre,

etc.
• Professeur dans l'enseignement secondaire à

Basse-Wavre de 1907 à 1911
• Vicaire à Laeken en 1912
• Directeur des Oeuvres Sociales à Bruxelles en 1915
• Prisonnier des Allemands en 1916-17
• Première visite au Pape Pie XI en 1925



UN PECHEUR D'HOMMES ET DE FEMMES

Nous présentons ci-après quelques impressions et images de Cardijn tel qu'il apparaissait aux per-
sonnes de sa génération.

L'ORATEUR

"Toute ma vie, je verrai l'étrange silhouette de ce petit
prêtre, brusquement surgi sur la scène, allant, venant,
criant, agitant les bras... faisant sourire, au début,
quelques filles autour de nous, et, peu à peu, à force
d'enthousiasme, de flamme, de sincérité, d'indigna-
tion, de pitié, arrivant à émouvoir tout le monde, à
soulever la foule prise aux entrailles devant le spec-
tacle poignant de cet homme se donnant absolu-
ment, jusqu'au fond de l'âme, jusqu'au sang, à la
cause des déshérités, des opprimés. Dans les larmes
de ce prêtre, dans son immense amour des malheu-
reux, nous voyions, une fois encore, le Christ." -
Maxence Van Der Meersch dans son livre Pêcheurs
d'Hommes, à propos de la JOC des années 30.

LE VOYAGEUR

En compagnie de Jacques Meert, rencontre avec les jeunes travailleurs d'Afrique

UN HOMME À L'ÉCOUTE

En conversation avec de jeunes travailleurs australiens

LE PARTENAIRE

En compagnie du Père Georges Guérin, fondateur de la JOC de France



LES TROIS VERITES DE LA JOC

Le message de la JOC, aujourd'hui comme hier, peut simplement être résumé dans les trois vérités
du mouvement proclamées par Cardijn.

Jeunes femmes au travail-

UNE VERITE DE FOI:
LA DIGNITE DU TRAVAILLEUR
Chaque jeune travailleur vaut plus que
tout l'or du monde!

Cette célèbre phrase de Cardijn résume la foi de la
JOC dans la dignité, la mission et la destinée des
jeunes travailleurs: "Les jeunes travailleurs ne sont
pas des machines, ni des bêtes de somme, ni des
esclaves. Ils sont les fils, les collaborateurs, les héri-
tiers de Dieu. C'est leur unique, leur seule, leur véri-
table destinée, leur raison d'être, de vivre, de tra-
vailler, l'origine de tous leurs droits et de tous leurs
devoirs... Cette destinée éternelle se développe et
s'atteint dans la vie terrestre."

UNE VERITE D'EXPERIENCE: LA
VIE DES JEUNES TRAVAILLEURS

Dans le monde du travail, comme l'a proclamé
Cardijn, "la vie, les conditions réelles de l'existence

de 99% des jeunes travailleurs sont en contradiction
absolue avec leur destinée éternelle et temporelle".
Des faits rapportés par des jeunes travailleurs dans les
bulletins de la JOC soulignent cette contradiction fla-
grante:

• Un jeune travailleur, écrit Fernand Tonnet, a été
forcé d'accepter une période d'essai de 14 jours à
son nouveau travail. Après avoir trimé plus de 70
heures par semaine, il a été payé 40 heures et a
ensuite été licencié!

• "J'avais quatorze ans," raconte un autre responsable
jociste des années 30, "lorsque j'ai commencé à tra-
vailler comme apprenti verrier. La chaleur était ter-
rible. Nous n'avions pas le droit de nous reposer, ne
fût-ce qu'une minute. Lorsque la fatigue commen-
çait à se faire sentir en fin de journée, le contremaître
me donnait des gifles et des coups de pied... Si tous
les jeunes ouvriers verriers pouvaient écrire leurs
souvenirs d'apprentis, les gens pourraient voir la
brutalité à laquelle nous expose notre métier."

\n

Exposition de la JOC sur les conditions de travail dangereuses (1928)



UNE VERITE DE METHODE:
LA REPONSE DE LA JOC

Par les jeunes travailleurs,
avec eux et pour eux.

Pour répondre aux problèmes des jeunes tra-
vailleurs, la JOC propose une solution: une orga-
nisation de la jeunesse travailleuse elle-même.
"Pas de solution à trouver dans le clergé, dans les
instituteurs, dans les patrons, dans les pouvoirs
publics," a souvent répété Cardijn. "Tous peuvent
et doivent concourir; mais ils ne peuvent pas se
substituer aux jeunes travailleurs. C'est une affaire
propre à ceux-ci.

Servir, former et représenter
les jeunes travailleurs.

Ce qu'il faut, c'est "une organisation adaptée, spé-
cialisée à l'âge, aux conditions de vie, à l'avenir, à
la destinée temporelle et éternelle des jeunes tra-
vailleurs. Une organisation qui soit à la fois et
inséparablement une école, un service, un corps
représentatif."

les problèmes de leur vie de jeunes travailleurs et
à supprimer toutes les cloisons étanches qui exis-
tent entre leurs activités religieuses, morales,
sociales, professionnelles et autres. La JOC associe
tous les jeunes travailleurs à un grand mouvement
d'ensemble."

- b ý
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Symbole de la JOC wº

Voir, Juger, Agir:
la formation par l'action

"La méthode jociste est une méthode vivante. La
JOC apprend aux jeunes salariés à considérer tous



HOMMGE AUX PIONNIERS

Cardijn a insisté sur le fait que "sans les jeunes travailleurs, il n'y aurait pas eu de JOC". Il est cer-
tain que la JOC a commencé sur les bases d'un véritable partenariat entre un jeune vicaire de la
paroisse bruxelloise de Laeken et un groupe "d'héroïques" jeunes laïcs - "de vrais apôtres" comme
Cardijn se plaisait à dire. Nous voulons rendre hommage ici à ces "pionniers de la JOC".

C'est en 1912 au moment de Pâques que Cardijn
arrive à la paroisse de Notre-Dame de Laeken, gran-
de paroisse abritant à la fois une large population
ouvrière et le palais royal! Fernand Tonnet, un res-
ponsable de jeunesse âgé de dix-huit ans, est immé-
diatement impressionné par le jeune prêtre pro-
gressiste et "syndicaliste". Mais la Première Guerre
Mondiale éclate, repoussant leur partenariat à 1919.

j &È%

Jeunes ouvrières du "Syndicat de l'Aiguille" de Laeken fondé en 1913

LES JEUNES OUVRIERES
DE LAEKEN

Entre-temps, Cardijn a été chargé du travail social
avec les femmes. Il fait rapidement équipe avec
des animatrices dynamiques comme Victoire
Cappe, Maria Baers, Madeleine De Roo. En l'es-
pace d'un an, Laeken sera transformé en impor-

tant centre d'action sociale. Les premiers groupes
de jeunes travailleuses commencent avec le lance-
ment du Syndicat de l'Aiguille et quelques Cercles
d'étude.

Ilr

Groupe de jeunes apprentis en compagnie de Paul Garcet (1915)
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Madeleine De Roo, 1912



DE LA JEUNESSE SYNDICALISTE...

Après le carnage de la Première Guerre Mondiale,
l'équipe de Laeken ne perd pas de temps pour se
remettre en action en 1919. Sous la direction de
Fernand Tonnet, Paul Garcet, Jan Slagmuylder et
Jacques Meert, une douzaine de groupes de jeunes
travailleurs masculins, la Jeunesse Syndicaliste, se
forment dans les paroisses bruxelloises.

.......- .
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Ouvrière Chrétienne. Refusant de sacrifier leur autono-
mie vis-à-vis de l'Eglise et des syndicats, les mouve-
ments JOC, de filles et de garçons, continuent de
s'étendre dans toute la Belgique.

Lorsque les difficultés avec les responsables de
l'Eglise semblent menacer la survie du mouvement,
Cardijn se rend à Rome, dans l'espoir de trouver
quelque soutien au Vatican. A son grand étonne-
ment, il est reçu par le Pape en personne. En fait, la
réputation de Cardijn l'a précédé. Pie XI, un ardent
promoteur des initiatives d'action catholique, a déjà
entendu parler de la nouvelle JOC. Il se réjouit de sa
"sainte ambition d'organiser non pas juste une élite
mais la masse des jeunes travailleurs".

La fondation officielle des mouvements nationaux
francophones et flamands ne se fait pas attendre. Les
JOC, JOCF, KAJ et VKAJ apparaissent en 1925. La
JOC est née!

R -é d

Réunion du Comité National de la JOC belge francophone (1928)
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Le trio fondateur: Fernand Tonnet, Paul Garcet, Jacques Meert

Dès 1922, le mouvement de jeunesse catholique,
l'Association Catholique de la Jeunesse Belge
(ACJB), se sent menacée par ce nouveau mouve-
ment de jeunes travailleurs militants. Il accuse la
Jeunesse Syndicaliste de "diviser le Corps du
Christ".

Peu après, c'est au tour des syndicats chrétiens de
s'inquiéter face à la perte de leur hégémonie sur la
jeunesse travailleuse. Afin de clarifier la situation, le
mouvement adopte un nouveau nom: la Jeunesse

... A LA JEUNESSE OUVRIERE CHRETIENNE



UN MOUVEMENT INTERNATIONAL

"International dans l'esprit, les aspirations et les relations." C'est le défi que Cardijn propose aux
jeunes travailleurs dès les débuts de la JOC.

Alors que du point de vue historique la JOC est née
en Belgique, deux prêtres français, l'Abbé Paul Six,
organisateur de la Semaine Sociale Catholique de
Lille, et le Père Jésuite Achille Danset, du Centre
d'Action Populaire de Paris, sont déjà présents au
Premier Congrès National de la JOC belge franco-
phone en mars 1925. Il n'est donc pas très surpre-
nant que quelque temps après, les premiers groupes
JOC commencent à se former à Lille et à Paris.

En fait, pour apprécier la dimension internationale
de la JOC depuis ses origines, il nous suffit de pen-
ser à l'impact des premiers voyages de Cardijn en
Europe. En 1907, il rend visite à Marc Sangnier et
au mouvement Le Sillon, ainsi qu'au démocrate
chrétien Léon Harmel en France. Un peu plus tard,
il se rend en Allemagne, en Italie et aux Pays-Bas
pour étudier les syndicats et organisations ouvrières
catholiques. En Angleterre en 1911, il est fortement
impressionné par la General Workers Union de Ben
Tillet. De retour en Belgique, Cardijn tente de syn-
thétiser toutes ces expériences dans la JOC.

LE MOUVEMENT S'ETEND

En Europe

Ayant rapidement franchi la frontière française, la
JOC ne met pas longtemps à atteindre Paris où
l'Abbé Georges Guérin fonde les premiers grou-
pes à Clichy en 1927.

Dès le début des années 30, les groupes et contacts
de la JOC s'étendent à la Suisse, l'Espagne, aux
Pays-Bas et Portugal, et même jusqu'au Dane-
mark, en Pologne et en Yougoslavie.

Jeanne Aubert,
premier membre

ý. de la JOC féminine
de France

En Afrique

Dès 1932, les premiers groupes JOC apparaissent
dans ce qui est à l'époque le Congo belge (Zaïre).
D'autres initiatives et contacts vont vite voir le jour
en Afrique francophone, ainsi que dans les pays de
langue arabe et en Afrique du Sud.

Groupe de filles de la JOCF à Kinshasa (1939)



OUVERT A TOUS
LES JEUNES TRAVAILLEURS
Aux Amériques

1932 voit le lancement de la JOC à la fois en
Amérique du Nord et du Sud, au Canada
(Québec) avec le Père Henry Roy et presque
simultanément en Colombie.

En Asie et dans le Pacifique

La première JOC d'Asie est lancée dès 1935 au
Vietnam. La même année, les premières tentatives
pour démarrer la JOC voient le jour en Australie.

UN MOUVEMENT OECUMENIQUE

A l'instar de la JOC de Belgique qui refuse de se
confiner aux milieux catholiques, la JOC d'autres
pays s'efforce de rejoindre les jeunes travailleurs
d'autres Eglises.

En Angleterre, avant même la mise sur pied des pre-
miers groupes JOC dans la communauté catho-
lique, un groupe de prêtres anglicans conduit par le
Rév. George Addleshaw fonde la Christian Workers
Union sur la base du modèle jociste. En 1939,
Addleshaw publie une brochure, Jocism, qui
explique la méthode de la JOC. Cette première ini-
tiative ne s'étend malheureusement pas, mais elle
illustre le souci constant de la JOC de rejoindre tous
les jeunes travailleurs.

A la fin des années 40, des groupes JOC d'Afrique
et d'Asie posent la question du développement de
la JOC parmi les jeunes travailleurs d'autres
croyances. Aujourd'hui, la JOCI est fière d'organiser
des jeunes travailleurs de toutes les religions -
musulmans, hindouistes, bouddhistes, chrétiens -
ainsi que des jeunes travailleurs qui n'ont pas de
religion.

V- t
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Cardijn rencontre
des moines bouddhistes en Asie.



ORGANISER LA JOCI

Pour la JOCI, la route de Rome avait déjà commencé en 1925 lors de la première visite de Cardijn
au Pape Pie XI. Elle va se poursuivre en 1929 et 1931 avec les premiers pèlerinages jocistes.

En 1931, le mouvement jouit d'une énorme
publicité lors de la publication de l'encyclique
Quadragesimo Anno de Pie XI, dans laquelle le
Pape fait explicitement référence aux "phalanges
de jeunes travailleurs chrétiens qui se lèvent à
l'appel de la grâce divine et nourrissent la noble
ambition de reconquérir au Christ l'âme de leurs
frères". La JOC a déjà acquis une grande notorié-
té par delà les frontières belges!

PREMIERE COORDINATION
INTERNATIONALE (1931)
Le besoin se fait vite sentir de coordonner les
multiples initiatives de création de nouvelles JOC
et l'Abbé Robert Kothen est chargé de mettre sur
pied la première antenne internationale au siège
de la JOC belge. C'est en décembre 1931 qu'est
organisée à Bruxelles la première rencontre inter-
nationale d'aumôniers.

- -<v . -

4 présidentes de JOC féminines:Thérèse Bel (Suisse), Emilie Arnould
(Belgique francophone), Minette Sibenaler (Belgique flamande),
Jeanne Aubert (France).
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Le Pape Pie XI, sculpté par un membre de la JOC en 1929

LA JOC: UNE ACTION
CATHOLIQUE AUTHENTIQUE
En 1935, Pie XI va frapper un autre grand coup en
faveur de la JOC avec sa Lettre Autographe adressée
au Congrès Mondial. Cette fois, le Pape déclare que
la JOC est une "forme authentique d'Action
Catholique". Nul besoin pour la JOC de se confor-
mer à d'autres formes d'Action Catholique. Pour
Pie XI, la JOC, telle qu'elle a été conçue par Cardijn,
est une référence suffisante! Peu après, le Cardinal
Van Roey, archevêque de Malines, déclare que la
JOC possède des titres de noblesse et des lettres de
créance comme n'en possède aucun mouvement
apostolique". La JOC est devenue "une institution
de l'Eglise, officielle et publique".



BRUXELLES S'OUVRE

LE PREMIER
CONGRES MONDIAL DE 1935

25 août 1935: journée mémorable dans l'histoire
de la JOCI. Près de 100.000 personnes affluent à
Laeken pour assister à l'eucharistie publique célé-
brée par Mgr Van Roey et une foule d'évêques et
de cardinaux pour marquer le i 0ème anniversai-
re de la création des mouvements jocistes belges.
Après un grand rassemblement au stade du
Heysel, le premier Congrès Mondial et la Semai-
ne d'Etude Internationale de la JOC s'ouvrent en

présence de représentants de 25 pays.
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Délégués de la JOC de France

Défilé de groupes JOC

SUR LE MONDE
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Poster du Congrès Mondial

ROME 1939 OU
LE PELERINAGE ANNULE
Alors que le mouvement continue à prendre de
l'expansion, les responsables jocistes de Bruxelles
commencent à préparer un grand pèlerinage à
Rome. Date prévue: septembre 1939. Mais l'immi-
nence de la Deuxième Guerre Mondiale va entraî-
ner l'annulation du pèlerinage.
Nombreux sont les dirigeants jocistes qui vont
mourir en martyrs au cours de cette terrible guer-
re, notamment Fernand Tonnet, Paul Garcet,
Marcel Callo de France, et tant d'autres. Ceux qui
survivent s'engageront avec d'autant plus d'ardeur
à la construction d'un mouvement international se
consacrant à instaurer l'amitié et la paix entre les
peuples du monde.



LES CHEMINS QUI MENENT A ROME

Août 1945: la Deuxième Guerre Mondiale est terminée depuis quelques mois en Europe. La pre-
mière session de formation d'après-guerre pour responsables jocistes a déjà lieu. En l'espace de
quelques semaines, le premier Bureau International de la JOC va aussi être créé.

UN SECRETARIAT INTERNATIONAL
ET UN BUREAU INTERNATIONAL

Afin de coordonner les tâches journalières du
mouvement, Marguerite Fiévez, de la JOC belge
francophone, accepte la responsabilité de mettre
en place le premier Secrétariat International de la
JOC.
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Marguerite Fiévez en compagnie de Cardijn

Un Bureau International
composé de responsables
jocistes de Belgique, de France
et d'Angleterre commence à
se réunir à la fin de l'année.
Patrick Keegan d'Angleterre
préside ce groupe de coordi-
nation et devient ensuite pre-
mier Président International
de la JOC.
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Alex Ericx
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LE ROLE DES EXTENSIONNISTES

Au cours des années d'après-guerre, on assiste à
un nouvel essor international de la JOC. Pour
favoriser ce développement, une nouvelle straté-
gie est adoptée dans les années 50: l'envoi
d'équipes d'extensionnistes. Parmi les centaines
de responsables et militants jocistes qui prennent
part à ce travail, Jacques Meert et Alex Ericx
(KAJ) vont jouer un rôle majeur sur le continent
africain. Beaucoup d'autres se rendront en Asie et
en Amérique latine.
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Délégués africains à Braine-l'Alleud

MONTREAL 1947
ET BRAINE L'ALLEUD 1950

Les progrès notables de la JOC opérés en dehors
de l'Europe pendant la guerre se révèlent à
Montréal en 1947 lors de la première Semaine
d'Etude Internationale organisée en dehors de la
Belgique. En 1950, un autre rassemblement inter-
national de la JOC a lieu à Braine l'Alleud, en
Belgique, à l'occasion du 25ème anniversaire de
la JOC. Il va faire office de répétition générale
pour un Conseil Mondial.

ET PUIS ENFIN... ROME

A Rome 57, la JOCI montre qu'elle a atteint sa
maturité en tant que mouvement international. La
JOC est maintenant reconnue par le Saint-Siège et
les Nations Unies. Le mouvement adopte des
Statuts qui lui sont propres et, pour la première
fois, il élit ses dirigeants, le Comité Exécutif
International (Equipe Internationale) qui com-
prend des membres originaires d'Europe mais
aussi d'Afrique, des Amériques et d'Asie.
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Le premier Comite Exécutif International élu à Rome en 1957
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Délégués européens en route pour Montréal



UN MOUVEMENT INTERNATIONAL

Dès les années 30, la JOCI cherche à remplir son rôle de représentant des jeunes travailleurs au
niveau international.

CHOMAGE:
PREMIERE CAMPAGNE
INTERNATIONALE (1935)

Alors que des millions de travailleurs perdent leur
emploi pendant la Grande Dépression, les JOC
nationales commencent à organiser des actions
contre le chômage. Après une enquête sur la situa-
tion des jeunes travailleurs sans emploi, une délé-
gation multinationale de la JOC se rend à Genève
pour présenter ses conclusions et ses revendica-
tions à la Conférence Internationale du Travail.
Quelque temps plus tard, la Conférence adoptera
un plan très proche de celui proposé par la JOC.

LE MANIFESTE
DE LA JOCI (1957)

Le premier Manifeste de la JOC adressé aux jeunes tra-
vailleurs du monde adopté lors de la Semaine d'Etude
Internationale de Montréal en 1947 servira plus tard de
modèle pour le Manifeste de la JOCI adopté à Rome. Nous
reproduisons ici l'Appel Final de ce Manifeste.

A tous les jeunes travailleurs
et jeunes travailleuses du monde!

Nous avons une mission magnifique. Des millions de jeunes

en Europe, en Afrique, en Asie, aux Amériques et en

Australie comptent sur nous pour les aider à avoir confiance

en l'avenir. Des millions de jeunes ont besoin de notre dévoue-

ment, de notre générosité, de notre amour.

Nous devons former une jeunesse nouvelle pour construire un

monde nouveau. Non plus un monde bâti sur l'exploitation,
l'ignorance, la violence, la guerre, mais un monde construit

sur le respect de la personne, de la famille, de la vie, de la con-

science. Un monde bâti sur la foi en la mission et en la dig-

nité du plus pauvre, du plus humble.

La JOC nous demandera un grand effort, des sacrifices, du

dévouement et nous donnera en échange un but dans la vie, une

solution à nos doutes, une espérance à nos craintes. Unis, tous

ensemble, nous allons changer la face de la terre!"



REPRESENTER
LES JEUNES TRAVARILEURS
UN ROLE MONDIAL
POUR LA JOCI

A partir de 1945, le Secrétariat International de
la JOCI cherche à assurer la présence des jeunes
travailleurs au sein des agences et forums inter-
nationaux.

• LES NATIONS UNIES ET LES AGENCES
INTERNATIONALES

La JOCI est la deuxième organisation non gouver-
nementale (ONG) à obtenir un statut consultatif
auprès de l'OIT (Organisation Internationale du
Travail). Suite à la création des Nations Unies
après la Deuxième Guerre Mondiale, la JOCI
obtient également un statut consultatif auprès du
Conseil Economique et Social des Nations Unies
(ECOSOC) et auprès de l'UNESCO.

• LES EGLISES

Depuis la fin des années 40 jusqu'à Vatican II,
Patrick Keegan, Marguerite Fiévez et d'autres
dirigeants de la JOCI joueront un rôle majeur
dans le développement de la Conférence des
Organisations Internationales Catholiques
(OIC) et les Congrès Mondiaux de l'Apostolat
des Laïcs. Avec Cardijn, ils aideront à préparer le
chemin pour le Décret sur les Laïcs de Vatican II.
Mais l'appel lancé par la JOCI pour la mise en
place d'un organe démocratique et participatif
qui représenterait les laïcs devant le Saint Siège n'a
toujours pas été entendu à ce jour...

Entre-temps, Cardijn et les responsables de la JOCI

vont établir des contacts avec le Conseil Mondial
des Eglises à partir des années 50.

DES ACTIONS DE SOLIDARITE

Les actions de solidarité deviennent une nécessité
pour la JOCI dans les années 40 lorsque les mou-
vements jocistes d'Europe Centrale et de l'Est
subissent le joug des régimes communistes. Dans
les années 60, les JOC sont menacées par des gou-
vernements militaires et les forces de droite.
Chaque continent compte des mouvements natio-
naux victimes de ce type de répression. En répon-
se, la JOCI lance des campagnes en faveur des diri-
geants jocistes arrêtés et torturés, et aussi de ses
martyrs tels que le collaborateur international
Pepe Palacios, "disparu" sous le régime de la
junte argentine dans les années 70.
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Cardijn, nommé cardinal par le Pape Paul VI en janvier 1965, et Pat
Keegan, défenseurs du rôle des laïcs au Concile Vatican II



DE ROME 1957...

Après Rome 57, la JOCI continue à se développer, relevant de nouveaux défis, parfois difficiles, à
chaque étape.
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Rio de Janeiro 1961

Se rendant en Amérique latine pour son deuxième
Conseil, la JOCI cherche à assimiler le fait qu'elle
est maintenant un mouvement international, avec
une majorité de membres non européens.

Bangkok 1965

Répondant à l'industrialisation rapide du continent
asiatique, le Conseil de Bangkok, le dernier auquel a
participé Cardijn, recherche une nouvelle compré-
hension de la caractéristique ouvrière de la JOC.

Beyrouth 1969

A la fin des années 60, le monde est en pleine muta-
tion. Le vieil ordre colonial est sur le point de dis-
paraître dans le tiers monde. Des dictatures mili-
taires ont pris le pouvoir dans une grande partie de
l'Amérique Latine. L'Europe est secouée par les

troubles étudiants et ouvriers tandis que les Etats-
Unis et l'Asie sont pris dans la tourmente de la
guerre du Vietnam et de la Révolution Culturelle
chinoise. La JOCI aussi a besoin de changement... et
Beyrouth sera donc connu comme le Conseil du
changement, un changement dans l'orientation.

Linz 1975

Cardijn n'est plus parmi nous. Le mouvement a
besoin de se doter d'une référence d'authenticité.
Après une longue période de préparation, la
Déclaration de Principes est adoptée, ainsi que
des documents sur la Révision de Vie et d'Action
Ouvrière et la Tâche d'Education. La JOCI adopte
également une structure décentralisée basée sur les
Coordinations Régionales qui sont mises en place
en Afrique, aux Amériques, en Asie-Pacifique, ainsi
qu'en Europe.



Madrid 1983

Tous ces changements provoquent des bouleverse-
ments. Des divergences de vue et de préoccupa-
tions parmi les mouvements nationaux entraînent
le report et ensuite l'annulation du Conseil de
Bangalore de 1980. En dépit des tensions, le
Conseil de Madrid réussit à approuver à l'unanimi-
té un Plan d'Action visant à développer la solidari-
té ouvrière internationale. Mais en 1986, une
minorité de mouvements appuyée par le Saint-
Siège quitte la JOCI pour former la Coordination
Internationale des JOC (CIJOC).

Sao Paulo 1987

Le Conseil de Sao Paulo vit toute l'amertume de la
scission. Il donne mandat à l'Equipe Internationale
pour chercher à instaurer un dialogue avec la
CIJOC et le Saint Siège. Malgré les difficultés, la
JOCI à Sao Paulo jette un regard sur 30 ans d'his-
toire de la JOCI et choisit comme thème "Agir de
manière collective pour construire l'avenir".

Adelaïde 1991

En 1991, les craintes suscitées par la scission s'es-
tompent. La JOCI se sent plus libre de se concentrer
sur l'extension du mouvement dans de nouveaux
pays d'Europe Centrale et de l'Est, d'Amérique
Centrale, d'Afrique Australe et d'Asie Méridionale.
Une enquête internationale sur les Jeunes Travail-

leurs et la Participation, la première depuis 1957,
est lancée.

Johannesbourg 1995

Le défi posé par la mondialisation est au premier
plan en Afrique du Sud alors que le mouvement
choisit le thème "Un Monde à Refaire". Des
plans d'extension sont élaborés pour la Chine et
les USA. Nelson Mandela félicite la JOCI pour sa
"longue tradition de lutte contre l'injustice à tra-
vers le monde, y compris en Afrique du Sud".
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Nelsn Madelarencontre les jeunes travailleurs

... A BRUXELLES 2000
La boucle est enfin bouclée. Pour le dixième Conseil International, la JOCI fera un retour aux sources,
Bruxelles, pour chercher une nouvelle inspiration et relever les défis qui se poseront aux jeunes tra-
vailleurs au 21 ème siècle!



LES DEFIS DE LA JOCI

A l'aube du 21 ème siècle, le concept global du
travail et du sens de la vie est remis en question.
Au milieu de ces bouleversements, les jeunes tra-
vailleurs se battent pour une vie décente et le res-
pect de leur dignité.

La mondialisation

Avec la mondialisation, le monde est devenu plus
petit et nos défis plus grands. Les progrès techno-
logiques dépassent notre compréhension et la
réorganisation du travail en une économie globa-
le plonge des millions de personnes dans des
emplois précaires alors que ceux qui ont la 'chan-
ce' d'avoir un emploi doivent sans cesse s'adapter
à un système en mutation permanente. En outre
dans de nombreux pays, ce sont les travailleurs
qui doivent supporter le fardeau de la dette exté-
rieure.

La recherche de sens

Dans cette lutte pour survivre, les jeunes tra-
vailleurs cherchent aussi une identité, une place et
un sens à leur vie. Ils posent les mêmes questions
que les générations précédentes, mais dans un
monde où les valeurs sont multiples et les alter-
natives tendent à disparaître. Un monde où les
institutions traditionnelles de participation et
d'action sociales ne parlent plus le langage des
travailleurs. Comme à l'époque de Cardijn,
l'Eglise continue à s'aliéner les jeunes travailleurs
qui sont à la recherche d'un sens profond à don-
ner à leur vie dans un monde pluraliste. Bien que
Cardijn se soit battu pour que les laïcs trouvent
une place dans l'Eglise, son oeuvre n'était qu'un

commencement car la maison de Dieu doit enco-
re être ouverte à tous Ses enfants.

Une nouvelle génération de jeunes tra-
vailleurs

La JOCI ne peut échapper à cette réalité et elle
reconnaît qu'il est nécessaire de bâtir un mouve-
ment pour une nouvelle génération de jeunes tra-
vailleurs.
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"Mettre fin au travail précaire", Philippines



REFAIRE LE MONDE
PAR NOS ACTIONS

La JOCI continue à être porteuse des rêves, des
idéaux et des convictions des jeunes travailleurs.
Elle incarne leur engagement, leur courage et
leurs sacrifices. Et c'est cette force du mouvement
qui permet à la JOC de se lancer sans cesse dans
de nouvelles actions face aux défis majeurs qui se
presentent.

Le monde des sans emploi

La JOC veut organiser les jeunes travailleurs sans
emploi pour qu'ils prennent en mains les rênes de
leur vie. Elle veut promouvoir les alternatives
locales d'emploi, celles-ci étant un point de
départ pour organiser les jeunes travailleurs et les
inciter à mener des actions contre les causes pro-
fondes du chômage.

Le monde du secteur informel

Les travailleurs du secteur informel sont exclus et
sans défense. La JOC veut créer de nouvelles asso-
ciations en lien avec ce secteur, lesquelles défen-
dront leurs droits de travailleurs et se battront
pour que ce qu'ils apportent à la société soit
reconnu.

l'aliénation qui existe actuellement et créer une
nouvelle solidarité entre travailleurs.

Un monde sans exclusion

La JOC veut bâtir un monde tolérant et intercul-
turel où la diversité parmi les jeunes est acceptée.
Trouver de nouvelles formes de participation
sociale et s'assurer que personne n'est exclu. Elle
veut instaurer une solidarité internationale et se
faire l'écho des revendications des jeunes tra-
vailleurs d'aujourd'hui.
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Le monde du travail

La JOC veut humaniser le travail, faire en sorte
qu'il existe des liens entre les jeunes travailleurs et
la technologie et le patronat. Elle veut vaincre

La JOCI est présente dans 60 pays, en Afrique, aux Amériques, en Asie-
Pacifique et en Europe.


